
06 SAÔNE-ET-LOIRE / ACTUALITÉ
LE JOURNAL DE SAÔNE-ET-LOIRE

Mercredi 29
septembre 2010

JEAN­LUC VINCENT
Bâtonnier
du barreau de Mâcon

n3 QUESTIONS
À...

« L’avocat doit être présent à
tous les stades de la garde-à-vue »

En quoi consiste le projet de réforme de la garde-à-
vue ? N’est-ce pas une avancée ?

Ce projet est la réponse à un arrêt récent du conseil cons-
titutionnel qui a laissé à la France un délai jusqu’à juillet
2011 pour mettre notre législation en conformité, no-
tamment sur : les conditions des locaux de garde à vue, la
présence indispensable d’un avocat, la gestion de la gar-
de-à-vue par un magistrat indépendant.
C’est une avancée du droit car l’avocat est présent, il a un
accès partiel au dossier et il est susceptible de formuler
des observations à la fin des interrogatoires.
Mais vous formulez des réserves visiblement ?
Oui, en effet, car si l’avocat devrait être présent dès la pre-
mière heure de garde-à-vue, persistent des exceptions
pour certains crimes ou délits. De plus est envisagée une
nouvelle disposition qui est l’audition libre où, dans ce
cas, il n’y a pas d’avocat ce qui pourrait être une manière
d’éviter la présence de l’avocat.
La conférence des bâtonniers souhaite des amende-
ments...
La conférence qui rassemble 135 bâtonniers de toute la
France a rappelé son attachement à la présence de l’avo-
cat à toutes les garde-à-vue et à tous les stades de celle-ci.
Elle demande que l’avocat puisse être présent à l’occa-
sion d’un débat sur la qualification des faits dès l’ouvertu-
re de la procédure et s’oppose à ce que la présence de
l’avocat soit décidée par celui qui est l’autorité de pour-
suite, mais arbitrée par un magistrat indépendant tel que
le juge de liberté des peines.

RECUEILLI PAR LAURENT BOLLET

L’Union des Jeunes Avocats du Barreau de Mâcon s’associe
aux propos développés par Maître Vincent, mais déplore
également « qu’une fois de plus l’État n’a pris aucune dispo­
sition pour financer décemment une mesure qu’il s’est vu
imposer suite à des condamnations des plus hautes juridic­
tions françaises et européennes. »

Le projet de réforme de la garde­à­vue arrive aujourd’hui
en première lecture à l’Assemblée nationale. Le bâtonnier
de Mâcon réagit mais il n’y aura pas de grève au barreau
de Mâcon. «Ç va finir par ga-

gner»commente
avec optimisme
Jean-Pierre Ga-

briel, le secrétaire généralde
laCGTenSaône-et-Loire.

Les8organisations réunies
au sein de l’intersyndicale
(CGT, CFDT, CFE-CGC,
CFTC, UNSA, FSU et Soli-
daires) tiennent d’ailleurs
bien à rappeler que concer-
nant la réforme des retraites
« rienn’est joué !».Le textea
certesétévotéparlesdéputés,
mais son parcours législatif
n’est pas terminé. La mobili-
sationrestedoncplusque ja-
maisd’actualitéetc’estceque
comptent prouver les syndi-
catsdèssamedi.

Le 2 octobre c’est ainsi la
journéequiaétéchoisiepour
cenouveaubrasde feravec le
gouvernement et si le jour
choisi est un samedi ça n’a
riend’unhasard.

« Beaucoup de gens ne tra-
vaillentpas le samedi, celava
permettreàceuxquin’ontpas
pu se joindre à nous précé-
demmentdese faireentendre
ànoscôtés.Cettejournéesera
plusconviviale,pluscitoyen-
ne, on s’attend à ce que les
gensviennentenfamilleeton
pensebienvoirbeaucoupde
jeunesOnattendaussi les sa-
lariésdesTPEquiontplusde
malà fairegrève.»note Jean-
PierreGabriel.

Toutes lesorganisations re-
présentées au sein de l’inter-

s ynd i ca l e s ’ a cco rden t
d’ailleurs sur le constat d’un
mouvement qui ne cesse de
s’amplifierdepuisellemoisde
juin. « Les cortèges ont évo-
lué,ilssesontrajeunis,fémini-
sés,et leprivéest luiaussibien
représenté.Quece soit le ca-
dre, l’ouvrier ou le fonction-
naire tout le monde est con-
cerné par la retraite par
répartition.»

Des propositions
Presqueautantque le texte

du gouvernement tous tien-
nentàdénoncer l’absencede
négociationsuruntexted’une
telleampleur.

«Il fautque l’onarrêtededi-
re que l’on a rien à proposer,
c’est faux ! Nous avons des
chosesàdiresur lapénibilité,
sur les inégalités hommes/
femmes… Le texte actuel ne
règle rien, on ne prend pas
l’argentoùil faut !»Lessyndi-
cats restentdoncconvaincus
de leurpossibilitéde faire re-
culer legouvernement.

Jeudi dernier, ils annon-

çaient26 000manifestantsen
Saône-et-Loire, il en faudra
encoreplussamedipour faire
(peut-être)frémirEricWoerth
et Nicolas Sarkozy. « On ne
comptepasattendre2012et
l’hypothétique retour de la
gauche pour défendre un tel
choix de société » conclut
Jean-PierreGabriel.

Le textearrive, lui, auSénat
le5octobre.Unprochainren-
dez-vous dans la rue est déjà
programméle12.

BENOITMONTAGGIONI

RETRAITES

Samedi, manif en famille !
Le mouvement de mobilisa­
tion contre la réforme des
retraites ne faiblit pas. Ce
samedi 5 cortèges défile­
ront dans le département.

Les 8 organisations réunies au sein de l’intersyndicale se
félicitent de leur union dans cette lutte commune. Photo BM

5 cortèges samedi

Les 5 défilés partiront à
10h du matin des lieux de
rassemblement habituels :
Mâcon (place Genevès),
Chalon­sur­Saône (Mai­
son des Syndicats), Le
Creusot (L’Alto), Mont­
ceau­les­Mines (place de
la mairie) et Paray­le­Mo­
nial (place de la mairie).CONDAL

Accident. Un fourgon de l’APRR a été percuté lundi
sur l’A39 par un camion. Sous le choc, le fourgon a été
traîné sur près de 150 mètres. Le chauffeur routier et
les deux agents, qui n’étaient pas dans le véhicule au
moment du choc n’ont pas été blessés. Photo DR

Il a pris ses fonctions au
1er septembre dernier, juste
avantlarentréeuniversitaire :
EmmanuelRanc, ingénieur
derecherche,vient,à35ans,
d’êtrenommédirecteurgéné-
raladjoint, responsabledela
recherche et du développe-
mentàl’universitédeBourgo-
gne.Ilvatravailler,enlienavec
les laboratoiresderecherche
del’université, lesstructures
fédératives(commelaMaison
dessciencesdel’homme,oùil
travaillaitprécédemment),en

lienaussiavecl’uB-filiale, les
partenairesde l’uBquesont
lesgrandsorganismesdere-
cherche(dutypeCNRS,IN-
RA,INSERM,etc),et lescol-
lectivitéslocales,àrenforcerle
maillage entre la recherche
fondamentaleetlesstructures
économiques.«Montravail
estd’essayerdeparticiperàce
quelarechercheetlavalorisa-
tionde la recherchesedéve-
loppent,s’épanouissentdans
lesmeilleuresconditionspos-
sibles»,explique-t-il.

UNIVERSITÉDEBOURGOGNE

Unenominationpourvaloriserlarecherche

Emmanuel Ranc, ingénieur de
recherche, prend de nouvelles
fonctions à l'uB. Photo J. R.


